
.e mee eicdécourageai pas pour cela. Redou-
blant de confiance en celle qui voulait éprouver
notre foi je demandai l'assistance de quelques
amis. Je m'adressai à notre institutrice, la
priant de vouloir bien, avec ses élèves, s'unir à
nous dans nos supplications auprès de notre
protectrice. Nous f îmes une seconde neuvaine,
la commençant et la finissant par la vénération
de la sainte relique que nous avons le bonheur
de posséder dans notre église.

Vers la fin de cette seconde neuvaine notre
petite malade éprouva un mieux sensible. La
ferveur de nos prières augmentant, nous avons
persévéré dans notre demande, et bientôt après
nous avons été pleinement exaucées. Maintenant
ma petite Marguerite est parfaitement guérie.
Elle a fait sa première communion en juin
dernier. J'espère qu'elle n'oubliera jamais la
faveur insigne dont elle a été l'objet de la part
de notre glorieuse patronne. Pour moi, Ma
reconnaissance sera éternelle.

Honneur et reconnaissance à la Bonne Sainte
Anne!

DAME O. G.

LE MOIS DU SACRÉ COEUR.

A la suite du beau mois de Marie, nous estdonné le mois du Sacré Cour de Jésus. Le cwur
<le Marie et le Cour de Jésus, ne doivent pas être
séparés dans l'a&nour des fidèles, car la sagesseDivine a voulu que le cœur du plus parfait des filset celui de la plus parfaite des mères fussent inti-
mement unis. Sans doute l'intelligence humaine


